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			AVANT-PROPOS

			Je suis née avec une sensibilité particulière. Enfant, je sentais, je percevais, je voyais les choses que les autres ne disaient pas, qu’ils ne comprenaient parfois pas. Les grands, les adultes, ne m’ont pas permis d’exprimer cette sensibilité. Alors, j’ai fait taire ces mots, ces sensations, ces ressentis qui me rendaient le quotidien intensément vivant, mais si loin de l’innocence habituelle d’un enfant. J’ai occulté cette forte potentialité d’intuition qui ne demandait qu’à fleurir. Elle est restée en moi, elle s’est figée là où je l’ai laissée.

			Et puis, je suis devenue grande à mon tour. Je me suis glissée dans le diktat de la société actuelle, celui où on vous estime grâce à une situation professionnelle valorisante ; celui où, pour réussir, il est de bon ton de gagner de l’argent et d’avoir du pouvoir. Et j’ai eu d’assez bons résultats à ce jeu-là ! Tout du moins, en apparence…

			J’ai enchaîné des postes à responsabilité en agences de communication marketing. J’étais conforme à ce que me demandait le modèle sociétal, je gagnais confortablement ma vie. Mais plus les années passaient, plus j’amassais de réussites futiles, de contacts superficiels et de sorties mondaines, plus je me vidais et moins je me sentais proche de ce que j’étais, de ce que je portais au plus profond de moi.

			Alors, un jour plus difficile que les autres, je me suis dit qu’il fallait que je fasse quelque chose pour me nourrir et sortir de ce vide intérieur grandissant. J’ai commencé à méditer. Là, au bout de quelques mois d’une pratique sérieuse, tout ce que j’avais ressenti étant enfant, toute cette potentialité de réception subtile s’est réveillée. En me rapprochant de mon intérieur, de ma nature profonde, tout était revenu. Le monde n’était plus seulement qu’une dimension matérialiste, mais il s’éclairait de nouveau grâce à d’autres niveaux de conscience. Il ne me restait plus qu’à tirer le fil qui m’était tendu.

			J’ai longuement cheminé pour rendre fluide cette potentialité et j’ai beaucoup travaillé pour cela. Je l’ai faite grandir pour arriver au niveau de maîtrise où je suis aujourd’hui. C’est ce chemin d’apprentissages et d’expériences qui m’a permis d’écrire ce livre et de partager mes connaissances avec vous.

			Cet ouvrage est un témoignage de cette capacité riche et dense qu’est la voyance et de l’aptitude de chacun à y accéder. C’est également un guide que j’ai essayé de rendre le plus pratique possible. Vous y trouverez 12 semaines de mise en application avec 18 exercices pour faire progresser concrètement – et par étape – votre potentialité.

			Il est organisé en deux parties :

			•La définition de la voyance, son périmètre et son fonctionnement.

			•Les modalités pour développer sa capacité de voyance et l’aide qu’elle vous apportera au quotidien.

			J’espère que ce livre vous permettra, à vous aussi, d’accéder à d’autres possibles !

		


		
			
PARTIE 1

COMPRENDRE
 LA VOYANCE


			





Comme pour tout apprentissage, comprendre les mécanismes et les fonctionnements est nécessaire pour favoriser l’intégration et l’acquisition de nouvelles connaissances.

			Mais contrairement à la plupart des apprentissages, la voyance ne permet pas de s’appuyer sur nos systèmes sensoriels, ce qui la rend plus délicate à appréhender. J’ai donc réuni dans ce livre toutes les bases et les informations nécessaires pour vous transmettre de façon transparente et didactique les mécanismes qui sont à l’œuvre, afin que vous puissiez intégrer au mieux cette potentialité dans votre quotidien.

		


		
			
CHAPITRE 1
QU’EST-CE QUE LA VOYANCE ?


			La voyance (ou la « clairvoyance »), est un mode de perception extrasensoriel. C’est la faculté de percevoir et de pressentir des informations hors de portée des cinq sens, sans l’aide du raisonnement, que ces informations soient passées, présentes, ou futures.

			J’assimile cette perception à une photo panoramique représentant à l’instant T toutes les forces en présence. Cela permet, dans des situations données, de percevoir l’ensemble de ce qui est, de ce qui a été ou de ce qui pourrait être. Cela s’apparente à une sorte de « Google de l’esprit » qui – s’il est bien utilisé et maîtrisé – délivre en temps réel une information exacte et précise.

			
UNE POTENTIALITÉ QUI DÉBUTE PAR L’INTUITION

			Tout le monde a déjà fait l’expérience de l’intuition : savoir que quelqu’un va nous appeler, que la journée ne va pas se dérouler comme prévu, avoir quelqu’un à l’esprit puis le croiser dans la rue, savoir qu’il y aura une place de parking libre devant le restaurant…

			L’intuition, c’est l’apparition à l’esprit d’une information qui ne lui est pas parvenue par l’intermédiaire des cinq sens ni par l’aménagement de contenus mémorisés.

			C’est ce que l’on appelle communément notre « sixième sens ». Certains l’appellent aussi « la petite voix intérieure ». Nous en sommes tous dotés. Ce sixième sens complète les cinq autres modes de perception avec lesquels nous apprécions la réalité : la vue, l’ouïe, l’odorat, le goût et le toucher.

			Ce sixième sens – qui n’en est justement pas un, au sens physique du terme – nous permet d’établir des connexions au-delà de ce que nous connaissons ou de ce que nous pouvons percevoir avec les cinq autres sens.

			Cette intuition du quotidien est l’utilisation a minima de ce sixième sens. À son paroxysme, c’est tout simplement de la voyance.



La voyance, 
c’est une intuition ininterrompue, 
tout simplement !



			
UN « SUPER INSTINCT » LATENT EN CHACUN DE NOUS

			Il fut un temps où les Hommes utilisaient leur intuition dans bon nombre de situations courantes : pour aller à la chasse, pour savoir quel était le meilleur moment pour moissonner, pour anticiper le danger, pour faire de grands voyages… En somme : pour la survie, tout simplement. C’est encore le cas dans des pays qu’on dit « peu développés » : certaines tribus prennent encore les décisions importantes de la communauté en se basant d’abord et avant tout sur leurs ressentis.

			Aujourd’hui, dans notre monde occidental hyperconnecté où toute l’information vient à nous sans même que nous l’ayons demandée, où le quotidien nous est rendu facile par la modernité et le confort dont nous bénéficions, nous avons de moins en moins besoin d’aller chercher les réponses par nous-mêmes.

			Le monde moderne nous a éloignés de nos ressentis et de nos perceptions, de notre connexion à l’autre et, par conséquent, nous avons enfoui cette potentialité au plus profond de nous. La mentalité actuelle qui en découle, centrée autour de la pensée consciente et logique, nous a éloignés de notre instinct et de sa forme supérieure : l’intuition. C’est un peu comme si nous avions perdu ce « super instinct ».

			FAITES VOS GAMMES !

			Tout comme nous pratiquons régulièrement d’un instrument de musique pour devenir un jour un bon musicien (voire, pour les plus talentueux, un virtuose), en identifiant les phases d’intuition dont nous sommes tous détenteurs, nous pouvons développer cette faculté et l’amener jusqu’à de la voyance.

			Plus nous sommes à l’écoute de nos ressentis et plus nous leur faisons confiance, plus notre potentialité se développe et plus nous pouvons valider que la voyance n’est pas un pouvoir étrange et surnaturel réservé à une élite ou à des élus, mais bien une capacité dont chaque être humain est pourvu.

			

Nous sommes tous potentiellement voyants, 
charge à nous de faire nos gammes !



			
AU-DELÀ DES 5 SENS ET DU MENTAL

			Nous disposons de trois moyens pour parvenir à la perception de ce qui nous entoure et à la compréhension de ce qui se passe : nos cinq sens, l’intellect (avec sa capacité d’analyse) et notre intuition.

			Nos cinq sens, même s’ils sont plus affûtés chez certains que chez d’autres, ont des limites liées à notre condition d’être humain : nous ne verrons jamais aussi bien qu’un aigle, qui possède une vision à 240 degrés (la nôtre étant à 180 degrés) et nous n’entendrons jamais aussi bien qu’un chien, qui perçoit des sons compris entre 20 et 60 000 hertz (contre 20 à 20 000 hertz pour l’Homme).

			DES APPARENCES TROMPEUSES

			Imaginons que vous soyez dans la savane africaine, en vacances avec un groupe d’amis. Au cours d’un safari, vous voyez au loin une énorme fumée qui vient vers vous. La plupart d’entre vous penseront à un feu ou à une tempête. Il va s’avérer que c’est un troupeau de buffles, qui s’emballent et courent pour fuir l’attaque d’un félin. Seul un autochtone aurait pu penser à ce contexte. Les paires d’yeux et d’oreilles qui étaient là n’auraient pas pu détecter la nature du danger. Dans cette situation, nos sens sont bien insuffisants pour nous prémunir du danger imminent.

			Nos cinq sens sont aussi assujettis à notre état de santé, à notre avancée dans l’âge, mais aussi à ce que nous vivons et traversons. Tout le monde perd un peu de son audition rien qu’en avançant dans la vie. Cette perte de performance peut affecter chacun de nos sens en fonction des difficultés et des accidents de vie que nous pouvons rencontrer.

			Un autre facteur majeur intervient aussi : notre état psychologique (et l’état intérieur qui en découle). Ils peuvent aussi nous induire en erreur. Il peut nous arriver d’avoir cru entendre certaines paroles et d’avoir cru voir certains gestes, par peur, par frustration, par imagination, par crainte… Ou simplement parce que notre mental était tellement focalisé sur le fait que ces paroles ou gestes allaient se produire que nous nous sommes persuadés qu’ils ont existé. Notre mental est extrêmement puissant et peut nous faire prendre des vessies pour des lanternes… Vous en conviendrez, la perception par nos sens est largement perfectible.

			Notre intellect et sa capacité d’analyse – aussi performants et affûtés soient-ils – peuvent aussi nous mener sur une mauvaise route. Soit notre analyse est basée sur nos sens et sur la déduction que nous pouvons en faire (et si nos sens se trompent, la déduction sera erronée également), soit notre analyse est purement intellectuelle et là, elle pourra être limitée par ce que nous sommes, par notre construction, notre éducation, notre environnement, nos failles, nos peurs, nos attentes, nos ambitions et aussi notre mémoire. Tous ces paramètres orientent, teintent et colorent notre esprit d’analyse.

			À NOTER

			Notre sixième sens n’a pas ce genre de limites. Contrairement à nos sens physiques, notre mental et notre intellect (qui sont des potentialités liées à notre corps), l’intuition et la voyance sont des facultés de l’esprit. Ce sixième sens nous permet de voir au-delà des apparences, au-delà du contexte, au-delà de nos limites physiques. Au stade ultime, cette faculté est la pure compréhension omnisciente de l’âme.

			La vision intuitive et la voyance, parce qu’elles n’utilisent pas les cinq sens, ne sont pas perverties par les limites du corps physique. Bien utilisées et bien maîtrisées, elles sont pures et bien plus puissantes et plus larges qu’une vision utilisant les sens, le mental ou l’intellect.

			Elles ne sont pas non plus limitées par le temps ni par l’espace. Nous pouvons réceptionner des informations qui ne sont pas dans la même temporalité que la nôtre, comme nous pouvons réceptionner des informations sur ce qui se passe ou va se jouer de l’autre côté du globe terrestre.

			

La voyance est une potentialité 
qui va au-delà de nos limites physiques !



			
TOUS VOYANTS, TOUS DÉTENTEURS !

			Tout être humain est doté de ce sixième sens. Cette capacité de percevoir via l’esprit, sans passer par notre corps, est une potentialité que nous avons tous : il suffit de l’identifier, de savoir la reconnaître, de la révéler… et de l’entraîner ! Mais nous n’y avons pas tous accès de la même façon.

			HOMMES, FEMMES… TOUS ÉGAUX.

			On dit souvent que les femmes ont plus d’intuition que les hommes. Il est vrai qu’elles font plutôt appel à l’intuition dans leurs modes de fonctionnement, alors que les hommes font généralement appel à la raison. Mais il est faux de croire que la potentialité d’intuition est l’apanage des femmes. Elle est simplement un lien avec le principe féminin présent en chacun de nous, que nous soyons hommes ou femmes.

			Bien évidemment, ce principe féminin peut être, de par l’éducation qui nous a été donnée ou notre vécu, plus ou moins prégnant. Par exemple, si un homme a été éduqué sans qu’il ne lui soit permis d’exprimer la moindre sensibilité, le moindre sentiment, il aura difficilement accès à la part d’intuition qui est la sienne. Mais cette intuition, même refoulée, existera bel et bien. Il en va de même pour une femme qui refoulerait fortement sa part féminine : elle serait naturellement moins proche de sa part d’intuition.

			Au-delà de cet accès plus ou moins aisé à notre part intuitive (qui est un obstacle mineur), il y a également quelques prérequis pour favoriser l’émergence de ce sixième sens.

			Plus nous sommes mobiles intérieurement, libres des préjugés, de notre éducation et de notre vécu, moins il y a de restriction à la réception. Cette ouverture et cette souplesse intérieure permettent de moins solliciter le mental qui, naturellement, mettra moins de barrières à quelque chose qu’il peut concevoir ou accepter. La présence du mental étant par nature à l’encontre de toute réception de voyance, toute personne pouvant s’inscrire dans une profonde liberté intérieure facilitera l’accès à ses réceptions et ressentis.

			

La voyance est l’apanage 
de chacun d’entre nous.



			
DES AMALGAMES À NE PAS FAIRE

			Notre société moderne accorde naturellement plus de crédit à un intellect bien structuré qu’à une faculté extrasensorielle, qui s’appuie souvent sur une impression fugace ou des sensations inexplicables. La voyance reste aujourd’hui encore un sujet qui suscite beaucoup de défiance et de doute. Souvent traitée de manière caricaturale et orientée par les médias, il m’a semblé nécessaire de bien clarifier ce qui ne relève pas de la potentialité de voyance.

			
La télépathie

			La télépathie est du registre de la pensée. C’est un moyen de communication entre deux personnes : il y a un émetteur et un récepteur, contrairement à la voyance qui offre une dimension de réception bien plus large qui n’est pas limitée à deux personnes. Avec la télépathie, la pensée peut être envoyée et captée sous différentes formes : une image, un mot, une impression ou un ressenti. Le seul point commun avec la voyance, c’est que la notion d’espace n’existe pas : on peut communiquer en télépathie avec quelqu’un qui est à l’autre bout de la Terre.

			
Le mentalisme

			Le mentalisme est communément perçu comme un art du spectacle et de la représentation qui consiste à créer l’illusion de facultés paranormales avec le plus de réalisme possible. Le mentaliste évolue souvent face à un public, mais il peut aussi s’illustrer dans le monde de l’entreprise avec une spécialisation dans la maîtrise de certaines facultés mentales humaines. Le mentaliste utilise pour cela tout un arsenal de techniques telles que l’étude du langage corporel, la psychologie, les statistiques, la PNL (Programmation Neurolinguistique), l’hypnose, l’empathie, le culot et l’influence. Il n’y a rien de spontané dans le mentalisme de spectacle, qui s’apparente plus à de la manipulation mentale qu’à une potentialité de l’esprit comme l’est la voyance.

			Cependant, certains mentalistes défendent une tout autre vision. Elle s’appuie sur le développement des capacités extrasensorielles naturellement présentes chez l’Homme afin de lui permettre d’exprimer pleinement son potentiel latent et de s’épanouir ainsi dans sa vie. Opposés aux mentalistes de spectacle (qui selon eux dénaturent la conception du « mentalisme originel » qu’ils défendent), ces « Maîtres mentalistes » (selon leur propre définition) s’appuient sur une vision holistique de l’être humain, qui aurait le pouvoir d’influer son environnement et celui des autres afin d’améliorer notre monde. Il ne s’agit donc pas de voyance non plus, mais plutôt d’une conception proactive de la réalité.

			
La médiumnité

			La médiumnité est aussi une faculté extrasensorielle. C’est une communication entre les Hommes et les esprits : des défunts ou des guides. Le médium est un lien entre le monde visible et le monde invisible. La médiumnité fait appel à certains prérequis comme la croyance de la survivance de l’âme après la mort. Elle utilise exactement le même canal de réception que la voyance. En revanche, elle est plus délicate à manier car elle suppose, en plus d’une interprétation subtile, de pouvoir identifier l’émetteur du message. J’ai vu bon nombre de personnes en consultation qui recevaient des informations de médiumnité, mais ne savaient pas les gérer et ne savaient pas de qui ni d’où elles venaient.
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